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            Tout tourne
          

          
             
          

          La vie est cyclique. Tout est cycles, courbes, sphères, spirales et rotations en tout genre dans le mouvement infini de l’Univers. Nous vivons sur un globe qui tourne sur lui-même, tout en tournant autour de son étoile, qui elle-même tourne autour du centre de la galaxie, qui elle-même se meut dans un mouvement d’éloignement dont nous ne connaissons que théoriquement l’origine et supputons potentiellement la fin. Il m’est d’avis que là encore, cela tourne d’une manière ou d’une autre, qu’il y a encore un cycle dont la durée incommensurable ne nous permet pas encore d’en prendre conscience.

          Nous pouvons concevoir la fin de l’Univers, ce qui est admis par l’astrophysique comme l’hypothèse la plus vraisemblable, mais personne ne s’est aventuré à penser la fin de son Créateur. Peut-être bien qu’il crée des Univers qui meurent et renaissent sans cesse, comme une vague, comme un souffle géant.

          La ligne droite est une illusion. Ce que nous appelons une droite est une courbe qui suit une évolution régulière par rapport à un point d’attraction visible ou non visible autour duquel elle s’étend. Tirez un trait sur la Terre, le plus droit possible, et vous ferez le tour du globe. Quand bien même, pour tirer une droite plus ambitieuse vers le Soleil, la Lune, Jupiter ou Cassiopée, vous vous émanciperiez de l’attraction terrestre, ou d’une autre attraction, toutes ces belles droites lancées dans l’espace n’existent que par rapport à un point, un repère, un centre d’attraction autour duquel notre espace-temps tourne. Prolongez toutes ces droites, elles finiront par faire des courbes autour de points centraux dont vous n’avez pas encore conscience. En mathématiques, en théorie, nous faisons des droites, certes, mais comment pourriez-vous faire une forme géométrique sans aucun repère spatial ? Et il n’existe qu’un seul repère dans l’espace, c’est le centre de gravitation. Que ce soit celui d’une planète, d’une étoile, du centre de la galaxie ou du petit point du big bang. Tout existe en relation avec un point central autour duquel tout tourne, s’expanse ou se rétracte.

          Il existe un antibiotique bon marché du nom de gentamicine qui a eu comme effet secondaire de détruire l’oreille interne qui nous donne le sens de l’équilibre. Les personnes dont ce sens a été altéré vivent dans un déséquilibre permanent. Elles tombent quand elles se lèvent, sont perturbées par des informations visuelles telles que des rayures au sol… On les appelle les « titubants ». Leur condition de vie est tellement infernale que le suicide est une option souvent choisie pour écourter leur calvaire1.

          Le centre de l’équilibre dans le corps humain est produit par des petits tubes remplis d’un liquide et de capteurs sensoriels qui lisent les variations d’inclinaisons comme un niveau à bulle. Ces informations transmises au cerveau permettent de l’informer de notre position dans l’espace relativement à un centre de gravité, celui de la Terre.

          Nous pourrions penser que les repères spatiaux visuels, l’analyse des formes et des perspectives, la perception des hauteurs et des longueurs par notre vue tridimensionnelle, pourraient suffire à reconstruire notre rapport à l’espace qui nous entoure pour tenir en équilibre. Il n’en est rien. Nous avons un cerveau d’une puissance de calcul démesurée, un organe de vision tridimensionnel très performant, mais tout cela ne nous sert pas à grand-chose pour nous tenir debout.

          Nous avons aussi et principalement besoin d’un organe de perception sensoriel qui nous situe dans l’espace vis-à-vis d’un point ! Nous ne savons nous maintenir debout que par rapport à un centre de gravitation. Et autour d’un centre de gravitation, tout est courbure, cercle, cycle, sphère, globe, boule… Cela donne le vertige.

          Tout est cycle et la manifestation de la vie est soumise à ces cycles qui déterminent des alternances de toutes sortes, comme le jour et la nuit, l’ombre et la lumière, le froid de l’hiver et le chaud de l’été, la montée de l’énergie en hiver et au printemps, sa décroissance à l’été et à l’automne…

          Il y a de la joie et de l’ivresse à prendre conscience que tourner, c’est expérimenter la vie ! Les enfants le savent instinctivement. Dès qu’ils le peuvent, ils s’en donnent à cœur joie. Ils tournent sur eux-mêmes, autour d’un poteau, sur un manège…

          Tout tourne, et si nous voulons comprendre l’Univers et vibrer avec lui, il nous faut apprendre à danser avec lui. En tournant ! C’est la joie des danseurs. Ils tournent sans cesse sur eux-mêmes, seuls, en couples ou en groupes. Ce n’est pas pour rien que les soufis ont inventé la danse des derviches tourneurs. L’Univers ne cesse de tourner. Et nous avec lui.

          Dans son premier documentaire sur le thème de l’expansion et de la prospérité, The Thrive Movement (Le Mouvement de la prospérité), Foster Gamble, après avoir étudié ce qui freinait le développement de l’être humain, évoquait dans ses solutions l’art de l’aïkido, comme un art fondé sur un mouvement circulaire et sphérique propice à l’expansion de l’être humain, à sa santé et à sa joie, soulevant, comme pour la pratique des derviches tourneurs, l’importance de vivre en harmonie avec le mouvement de l’Univers.

          Nous sommes parfois enclins à vouloir arrêter le mouvement de la vie pour nous fixer là où nous trouvons du contentement et du plaisir. Nous résistons à basculer vers l’inconnu. Mais cela ne marche pas. Personne ne retient l’été pour rester au chaud toute l’année, pas plus que l’on ne retient la roue de la vie qui tourne sans s’arrêter. Nous expérimentons toute notre vie toutes les vibrations de l’existence de mille et une façons à travers ces différents cycles.

        

        
        
          
            Le rythme de douze vibrations
          

          
             
          

          Ces cycles de la vie se déploient dans un rythme subtil de douze vibrations, un peu comme les douze notes de la gamme qui, à chaque cycle accompli, varient leur fréquence pour accéder à une octave supérieure ou inférieure.

          L’astrologie est une science qui s’appuie sur la base douze. Il y a douze signes du zodiaque et douze maisons. En étudiant la vie à travers ces cycles, l’astrologie transmet la signification de ces douze vibrations. Si l’astrologie n’avait qu’une seule chose à nous enseigner, ce serait la connaissance de ce mouvement éternel dans lequel nous évoluons tout au long de la vie. Du cycle journalier de la Terre qui tourne sur elle-même créant la variation des positions des douze maisons astrologiques, au cycle annuel autour du Soleil qui dessine les douze mois de l’année, au grand cycle de 26 000 ans qui détermine les douze ères de l’humanité de 2 160 ans, l’astrologie observe, étudie et enseigne les différentes octaves de la vie au travers de ce rythme éternel, singulier et universel, dans lequel nous évoluons sans nous en rendre compte, comme des enfants dans un manège géant.

          À peu près tout le monde connaît intuitivement une part des vibrations de ces cycles au travers des signes du zodiaque. Chaque signe du zodiaque représente une des douze vibrations de l’existence. Cette connaissance est aussi éclatée et éparpillée que la disparité avec laquelle ces signes se manifestent dans nos vies. Nos familles nous font explorer quelques signes à travers leurs membres et étrangement, nous rencontrerons plus fréquemment des personnes de tel ou tel signe tandis que tels autres ne se manifesteront que timidement dans notre existence.

          Notre connaissance de ce cycle de la vie nous demeure parcellaire et peu équilibrée, à l’image d’un archéologue qui assemble des morceaux d’un vase dont il ne connaîtra la forme entière que par supposition ou déduction. Certains signes nous demeurent étrangers tandis que d’autres nous sont très familiers. À moins de plonger dans l’astrologie, la musique ou un quelconque art holistique qui nous fait expérimenter avec passion la vibration des étapes de la vie, ce cycle peut demeurer ésotérique.

          Il existe pourtant un moyen simple d’en faire l’expérience. Ce moyen, c’est celui de notre propre existence et des douze étapes successives par lesquelles nous évoluons de la naissance à la fin de notre vie. Nous ne nous en rendons pas compte, mais les expériences que nous vivons de la naissance à la fin de notre vie se déroulent parfaitement selon la séquence de ces douze étapes.

          Nous passons tous, pour peu que notre vie aille jusqu’à un certain terme, par ces douze expériences essentielles qui se répètent à l’infini selon un ordre précis et qui nous permettent de recommencer éternellement l’histoire de la manifestation de la vie.

          En astrologie, ce cycle de douze expériences est montré par les douze maisons astrologiques du thème de naissance.

          Traditionnellement, la signification des maisons astrologiques est enseignée par analogie avec les qualités des signes du zodiaque associés. On attribue à la maison I des qualités similaires au Bélier, qui est le premier signe du zodiaque, à la maison II, des qualités proches du Taureau, qui est le deuxième signe du zodiaque… Cette manière de penser les maisons astrologiques par analogie avec les signes du zodiaque est naturelle. Elle témoigne du fait que l’un comme l’autre sont les déclinaisons sur des longueurs de temps et des points d’attractions différents, du même phénomène de rythmique de la manifestation de la vie dans ses douze étapes. Il y a un fondement vibratoire commun aux deux cycles.

          Mais cette analogie a aussi « empêché » de penser pleinement le cycle des douze maisons astrologiques dans sa spécificité propre. Le rythme des maisons astrologiques concerne le mouvement de la Terre dans sa rotation sur son axe au cours d’une simple journée, faisant alterner les périodes de jour, de nuit, de lever et de coucher, et toutes les phases intermédiaires qui produisent un cycle de douze expériences terrestres.

          Le cycle des douze maisons astrologiques évoque ainsi une variation d’expériences de la vie sur la Terre à différents moments d’une journée. Nous avons pressenti l’importance de ces expériences dans la manière dont nous avons nommé certains moments essentiels tels l’aube, l’aurore, le crépuscule ou le zénith. Ces phases de la journée sont si conséquentes qu’elles affectent aussi notre biologie. En médecine chinoise traditionnelle, les heures de la nuit sont liées aux organes du corps. La science occidentale étudie maintenant de manière beaucoup plus sérieuse la chronobiologie par le rythme circadien (une journée) pour comprendre certaines affections. De très nombreuses fonctions biologiques telles que la mémorisation, le sommeil, la température du corps, les mouvements de l’intestin…, sont calées sur le rythme circadien2.

          Naître à une certaine heure de la journée n’est pas neutre. Est-ce que notre énergie vitale (notre Soleil) se trouvera dans une phase d’éveil dans la journée ? Dans une phase de sommeil ? Est-il en train d’énergiser la mémorisation ou l’activité de l’intestin ?

          En astrologie, on note précisément sur la carte du ciel la position des astres et des signes du zodiaque par rapport à ces moments de la journée que l’on appellera les « douze maisons astrologiques ».

        

        
        
          
            Les maisons comme cycles des étapes de la vie
          

          
             
          

          Chacune de nos maisons astrologiques est en lien étroit avec un champ d’expérience de notre vie. Ainsi, la direction de l’énergie de l’aube, ce moment où la clarté du jour apparaît avant le lever du soleil, sera en lien avec l’émergence de notre personnalité. La direction du couchant évoquera, elle, l’expérience de nos alliances et l’énergie de nos partenaires, l’énergie du zénith évoquera comment notre carrière se déploiera.

          Les maisons astrologiques évoquent donc un cycle d’expériences liées à l’incarnation sur la Terre.

          Dane Rudhyar, dans son livre Les Maisons astrologiques, a identifié ces dernières comme des champs d’expérience de la vie sans voir la structure qui les relie. Car, en réalité, chaque maison astrologique représente une étape de la vie de la naissance à la retraite et ce, de manière séquentielle.

          Les idées trop simples nous échappent parfois car elles ne nourrissent pas assez notre soif de complexité.

          En astrologie, science qui attire les personnes ayant un cerveau bien formé, on retrouve ce biais où la pensée complexe se perd dans des conjectures et s’égare loin du bon sens. Voici un exemple dont je me sers dans mes cours pour expliquer comment les personnes peuvent se perdre complètement quand leurs connaissances astrologiques occultent leur bon sens. Il s’agissait du commentaire d’une femme qui m’interrogeait sur sa crainte que le passage de Saturne sur son Soleil natal ne provoque sa
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